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En 2020, la pandémie de coronavirus a marqué la vie 
de milliards de personnes à travers le monde. Cette 
période de souffrance universelle a mis en évidence 

la vulnérabilité qui nous caractérise tous en tant qu’hu-
mains. En particulier, la pandémie a mis en exergue la dé-
tresse des pauvres et les grandes inégalités qui règnent 
actuellement dans notre monde.

Cependant, alors que dans un pays après l’autre les gens 
tombaient malades, et que différentes souches du virus 
traversaient le globe, nous avons également réalisé à quel 
point nous sommes tous interconnectés. La pandémie 
nous a montré que ce n’est qu’en reconnaissant notre in-
terconnectivité et en promouvant l’amour universel et la 
solidarité créative au niveau mondial que nous parvien-
drions tous à sortir de cette crise.

La confédération Caritas est restée unie en ce moment 
crucial. Elle a trouvé de nouvelles façons de travailler et a 
mobilisé son énergie pour faire en sorte que les pauvres 
et les plus vulnérables ne soient pas oubliés à un moment 
où le monde semble se refermer sur lui-même. Le per-
sonnel et les volontaires ont risqué leur vie en allant sur 
le terrain pour s’assurer que les personnes marginalisées 
soient informées et protégées contre ce virus mortel.

L’encyclique Fratelli Tutti du pape François nous a alertés 
sur les menaces qui pèsent sur l’ouverture universelle et 
nous a rappelé, en tant que Caritas, que notre proximité 
avec les pauvres est plus importante que jamais.

La pandémie de COVID-19 nous a montré combien 
notre monde et la famille humaine ont désespérément 
et universellement besoin de guérison. Face à l’avenir, 
notre famille Caritas va de l’avant, déterminée à tracer 
le chemin de la foi, de l’espoir et de l’amour qui nous 
aidera à construire ensemble un monde plus juste et 
plus sain.

Le cardinal Luis Antonio Gokim Tagle

MESSAGE DU PRÉSIDENT 
DE CARITAS INTERNATIONALIS

« Aucune de nos œuvres faites 
avec amour ne sera perdue, ni 
aucune de nos préoccupations 
sincères pour les autres. » 

(Fratelli Tutti, 195)
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L’année 2020 a été une période de défis pour Caritas 
Internationalis. Notre énergie et nos activités se sont 
tournées vers la lutte contre les effets de la pandémie de 

COVID-19 tout en continuant à répondre aux besoins d’ur-
gence dans le monde entier.
Le service aux pauvres et aux nécessiteux a été notre force 
motrice, et grâce à l’engagement et à la mobilisation de l’en-
semble de la confédération, Caritas a pu poursuivre sa mis-
sion avec efficacité.
Réfléchissant à la pandémie de COVID-19 lors d’une au-
dience en mars 2020, le pape François a déclaré : « Cette 
pandémie marque un changement d’époque, un nouveau 
départ. Nous devons préparer l’avenir avec une solidarité 
créative. »
Dès le début, Caritas Internationalis a mis en place une cellule 
de crise pour suivre la progression de la pandémie et ses ef-
fets afin de pouvoir informer régulièrement les organisations 
membres (OM) en première ligne. La coordination des infor-
mations et la communication rapide au sein du réseau ont 
contribué à l’efficacité de la mission de Caritas.
La pandémie a révélé notre interconnexion et a rendu encore 
plus évidente la nécessité de la solidarité. Le Fonds de réponse 
au COVID-19 (CRF), créé en collaboration avec le Dicastère 
pour la promotion du développement humain intégral, a don-
né à la confédération la capacité d’exprimer une solidarité im-
médiate, conformément aux souhaits du Saint-Père.

Caritas a en outre continué à promouvoir des politiques et 
des directives de sauvegarde afin de garantir son engage-
ment à protéger les intérêts des personnes les plus vulné-
rables que nous servons. La réponse aux urgences et le dé-
veloppement des organisations membres qui ont besoin d’un 
soutien continu ont été des priorités essentielles. 
La crise prolongée en Syrie, aggravée par les sanctions inter-
nationales unilatérales, a constitué une autre préoccupation 
sérieuse. Caritas s’est tenue aux côtés des victimes, s’effor-
çant de protéger leur dignité humaine, tant en Syrie que dans 
les camps de réfugiés dans les pays voisins.
La nécessité de soutenir les Rohingyas était tout aussi préoc-
cupante, et les bénévoles de Caritas ont bravé de nombreux 
défis dans leur travail dans les camps. 
L’explosion à Beyrouth a été un coup fatal, et la confédération 
Caritas a fait preuve d’une solidarité et d’un soutien incondi-
tionnels envers les survivants. Les jeunes de Caritas Liban ont 
démontré leur capacité à mobiliser leur énergie pour soutenir 
les victimes.
Au cœur de l’Église, Caritas a continué à témoigner un amour 
inconditionnel, des soins et de la sollicitude pour tous dans 
l’esprit de Fratelli Tutti, en construisant des communautés vi-
vantes de solidarité.
2021 sera une autre année pleine de défis ; cependant, la 
confédération continuera à s’efforcer de soutenir ceux qui en 
ont le plus besoin.

Aloysius John

MESSAGE DU SECRÉTAIRE GÉNÉRAL 
DE CARITAS INTERNATIONALIS
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Caritas est au cœur de l’Église, et les pauvres sont au 
cœur de Caritas. Les employés et les bénévoles de Caritas 
Internationalis « servent par amour » dans de nombreux 
endroits oubliés du monde.
Par son travail et en se donnant librement, Caritas veut unir 
les gens dans la solidarité et créer une conscience mondiale 
qui nous permette de voir les pauvres avec notre cœur et 
d’être transformés par eux.
Nos organisations membres travaillent en communion, 
et nous nous efforçons de créer des liens et des réseaux 
avec d’autres entités de l’Église pour accroître la portée et 
l’impact de notre mission.
En 2020, le Secrétariat général de CI a travaillé plus 
étroitement avec le Saint-Siège, en particulier avec la 
Secrétairerie d’État et le Dicastère pour la promotion du 
développement humain intégral, en apportant la perspective 
de Caritas aux discussions sur les questions d’importance 
mondiale telles que le changement climatique, la sécurité 
alimentaire, les migrations et la santé.
Caritas s’est associée au Dicastère pour la promotion 
du développement humain intégral pour participer à la 
Commission COVID-19 du Vatican, créée à la demande du 
pape François. Le Dicastère et CI ont créé un fonds spécial 
pour financer des projets dans les pays les plus pauvres 
touchés par le COVID-19. Ce fonds a permis d’engager 
et de soutenir les structures locales de l’Église dans les 
communautés les plus vulnérables dans leur réponse à la 
pandémie.
Caritas Internationalis a contribué à renforcer la communion 
et la coordination au sein de l’Église au service de la charité 
en encourageant les commissions régionales et les Caritas 
nationales à travailler avec leurs conférences épiscopales 
respectives. À cet égard, les collaborations entre Caritas 
Afrique et la Conférence épiscopale africaine (SECAM), 
Caritas Asie et la Conférence épiscopale asiatique, Caritas 

Amérique latine et Caraïbes et la Conférence épiscopale 
de la région (SELAM), et Caritas Europa et la COMECE ont 
toutes progressé.
Lors de la Journée mondiale des pauvres (15 novembre), 
nous avons souligné qu’il s’agissait d’une journée spéciale 
des pauvres plutôt que pour les pauvres. Les membres 
Caritas du Brésil, de Taïwan, d’Afrique du Sud, d’Amérique 
du Nord, de Bolivie, du Venezuela et du Pérou ont fait 
preuve de créativité en produisant du matériel d’animation 
spirituelle et de célébration liturgique pour les personnes 
vivant dans la pauvreté.
Nous avons continué à renforcer notre confédération en 
mettant l’accent sur notre identité catholique commune. 
Le Secrétariat général de Caritas Internationalis à Rome 
a mis en place un Comité de l’identité catholique avec un 
représentant de chaque région. Ce comité est un forum de 
dialogue, de réflexion et d’échanges sur ce que représente 
Caritas et sur l’esprit qui inspire son travail.
Chaque région a été accompagnée dans la création d’un 
groupe de référence sur l’identité catholique pour soutenir la 
« formation du cœur » et nourrir la spiritualité des bénévoles 
et des employés de Caritas dans le monde. Les groupes se 
sont également concentrés sur la promotion de la théologie 
et de l’enseignement social catholique, qui sont à la base du 
développement humanitaire et social de Caritas.

Caritas
au cœur
de l’église 

LAISSONS LES PAUVRES NOUS ÉVANGÉLISER

« Nous sommes appelés à découvrir le 
Christ en eux [les pauvres], à prêter notre 
voix à leurs causes, mais aussi à être leurs 
amis, à les écouter, à les comprendre et à 
accueillir la mystérieuse sagesse que Dieu 
veut nous communiquer à travers eux. »  

Pape François, Evangelii Gaudium, 198
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La pandémie de COVID-19 a posé au monde l’un des 
plus grands défis de mémoire d’homme. Alors que des 
millions de personnes ont été infectées par le corona-
virus et en sont mortes, les organisations membres de 
Caritas dans les pays du monde entier sont intervenues 
en première ligne face à cette urgence mondiale.

Bien que les déplacements fussent limités et les fonds 
restreints, les agents locaux de Caritas ont risqué leur 
vie pour s’assurer que les personnes avaient de la nour-
riture, des équipements de protection individuelle et 
étaient conscientes des dangers du virus et de la façon 
de s’en protéger.

Réduire les risques, 
sauver des vies, 
reconstruire 
les communautés

L’ANNÉE OÙ UNE PANDÉMIE 
A BALAYÉ LE MONDE ENTIER

Le fonds d’intervention COVID-19
En collaboration avec le Dicastère du Vatican pour 
le développement humain intégral, Caritas Interna-
tionalis a lancé le Fonds d’intervention COVID-19 
(CRF). Il a permis aux organisations Caritas à la base 
d’apporter des réponses immédiates et efficaces pour 
aider les communautés en leur fournissant des pro-
duits d’hygiène, de la nourriture, des médicaments 
et des informations sur la prévention du COVID-19.

Lors de sa première série de 
projets, le CRF a injecté plus 
de 2,7 millions d’euros dans 29 
organisations Caritas qui, grâce 
à cela, ont pu aider plus de 11 
millions de personnes dans 29 
pays en 2020.
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Les défis et les restrictions causés par la pandémie de CO-
VID-19 ont stimulé la créativité pour servir les pauvres dans 
le monde entier. Les personnes en situation de fragilité ont 
été durement touchées par la baisse des revenus et les pos-
sibilités limitées de travailler. Des millions de personnes dans 
le monde se sont enfoncées davantage dans la pauvreté et 
n’avaient plus les moyens de se payer la nourriture, les pro-
duits de première nécessité et le loyer.
Dans le cadre du projet SMILE, Caritas Chattogram au Ban-
gladesh soutenait déjà les groupes marginalisés tels que les 
personnes souffrant de toxicomanie et celles qui travaillent 
dans la prostitution. Le projet leur a offert un toit sous lequel 
dormir et une aide pour les services médicaux et sociaux dans 
leur centre d’accueil. 
Des personnes comme Moni*1, qui a connu une vie difficile 
marquée par les mauvais traitements et qui a perdu ses trois 
enfants, ont dû se résoudre à se tourner vers la prostitution 
afin joindre les deux bouts. Elle compte parmi les personnes 
ayant bénéficié de l’aide de Caritas. SMILE a permis à Moni 
de recevoir une alimentation nutritive, des conseils et une 

aide à l’hygiène, et lui a fourni une formation et un soutien 
financier pour lancer une entreprise de couture.
Cependant, Moni s’est retrouvée de plus en plus isolée et ap-
pauvrie lorsque la pandémie de coronavirus a balayé le Ban-
gladesh et que le gouvernement a imposé un confinement de 
10 semaines.
En avril 2020, Caritas Bangladesh s’est associée aux proprié-
taires de deux restaurants qui ont accepté de servir des repas 
quotidiens chauds et nutritifs aux personnes qui dépendaient 
de l’aide du centre d’accueil. Les restaurateurs ont fait preuve 
de solidarité en couvrant la moitié des coûts – sans en tirer 
aucun profit – tandis que Caritas en couvrait l’autre moitié.
Grâce à ce programme, Moni et son mari ont pu bénéficier 
de repas chauds quotidiens pendant la pandémie. Ils avaient 
vraiment besoin de cette nourriture car ils avaient par ailleurs 
eu la joie de mettre au monde un nouvel enfant durant la pé-
riode de confinement.

1  Nom d’emprunt

Caritas Bangladesh fait appel aux restaurants pour nourrir les affamés durant la pandémie

En Afrique du Sud, la pandémie de COVID-19 a plongé plus 
de 3 millions de personnes dans la pauvreté et le chômage 
en 2020, élargissant ainsi le fossé entre les riches et les 
pauvres. 

Un confinement strict a causé des difficultés inimaginables, 
en particulier pour les communautés appauvries et margina-
lisées. Les migrants, les réfugiés, les demandeurs d’asile et 
les sans-papiers étaient particulièrement menacés, car leur 
statut de résident les empêche d’accéder au système social 
sud-africain. Mais la vulnérabilité des responsables de fa-
milles monoparentales cherchant à subvenir aux besoins de 
la famille était encore plus grande.

Caritas Afrique du Sud s’est principalement concentrée sur 
ces « groupes oubliés » à travers son programme CRF au plus 
fort des mois d’hiver de l’hémisphère Sud (de juin à août).

Caritas Afrique du Sud a aidé plus de 12 000 personnes vul-
nérables dans six diocèses, en fournissant des compléments 
nutritionnels, de la nourriture, des produits d’hygiène, des 
couvertures et des vêtements d’hiver.

Parmi les personnes servies par Caritas, il y avait une mère 
qui avait émigré d’Angola. « Je priais chaque jour pour un mi-
racle afin de pouvoir nourrir mes six enfants », dit-elle. « Ils 
allaient au lit la faim au ventre, et tout ce que je pouvais faire, 
c’était de leur donner de l’eau chaude avec du sucre. Ce virus 
nous a tout pris, à ma famille et à moi. »

« Lorsque j’ai reçu l’appel téléphonique de Caritas, mes 
prières ont été exaucées. Ce soir-là, je savais que mes enfants 
n’iraient pas se coucher le ventre vide. »

Beaucoup de ceux qui ont été aidés par Caritas ont dit qu’ils 
n’avaient pas les moyens d’acheter des désinfectants, des 
couvertures et des masques. Cependant, malgré le manque 
d’équipement pour se protéger des infections, leur principale 
préoccupation était la nourriture.

Sœur Maria Rissini, directrice de Caritas Afrique du Sud, a déclaré : 
« Ce soutien est l’Évangile vivant : J’avais faim, et vous m’avez nour-
ri. J’avais froid, et vous m’avez donné une couverture. Je souffre à 
cause de la pandémie, et vous m’avez donné des désinfectants, des 
savons et des masques pour me sauver et me protéger ! »

La solidarité face au COVID-19 en Afrique du Sud est « l’Évangile vivant »
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Les personnes âgées, notamment celles qui souffraient déjà 
préalablement de problèmes de santé, étaient particulière-
ment vulnérables au coronavirus. Elles risquaient également 
de se retrouver isolées, car elles vivent souvent seules ou 
dans des maisons de soins.
Quatre mois après l’apparition du COVID-19 en Bolivie, les 
rapports indiquaient que 52,6 % des personnes décédées 
du virus avaient plus de 60 ans.
Caritas Bolivie s’est vue offrir 97 000 € dans le cadre du 
CRF pour renforcer et protéger la santé mentale et physique 
des personnes âgées en Bolivie et réduire leurs risques de 
contracter le virus.
En coordination avec les organisations Caritas diocésaines, 
Caritas Bolivie a apporté son aide aux personnes âgées dans 
19 maisons de soins gérées par des catholiques dans le 
pays, en se concentrant sur la fourniture d’aliments sains, de 
suppléments vitaminés, de médicaments et d’articles d’hy-
giène. Le personnel et les résidents ont également reçu des 
équipements de protection individuelle.
« Pendant que le gouvernement planifiait des politiques 
publiques pour résoudre la situation critique de la pandé-
mie, Caritas a pris soin de la santé émotionnelle et psycho-
logique de nos familles », a déclaré Marcela Rabaza Valver-
de, Secrétaire exécutive de Caritas Bolivie. 
La dépression a touché 62 % des résidents des maisons de 
soins et 48 % du personnel alors que le virus s’aggravait dans 
le pays. La mauvaise santé mentale a également eu un im-
pact sur la santé physique, car les personnes ont commencé 
à négliger leur alimentation et l’exercice physique, ce qui a 
inévitablement fini par affecter leur système immunitaire.
Caritas a envoyé des psychologues rendre visite aux rési-
dents de 15 maisons de soins pour leur proposer une théra-
pie personnelle et de groupe afin de les aider à faire face à la 
fragilité émotionnelle causée par la pandémie.

« Le projet nous a donné l’occasion de savoir 
comment la pandémie de COVID affectait 
les personnes âgées et de générer de 
nouvelles techniques et méthodes pour en 
réduire l’impact. Il nous a également permis 
de planifier l’avenir pour que les personnes 
âgées soient moins vulnérables », 
a déclaré Marcela Rabaza Valverde.

Protection de la santé physique et mentale des personnes âgées en Bolivie

En raison de la propagation rapide du virus, du confinement et des 
perturbations considérables de la vie quotidienne, Caritas Rwan-
da a dû sortir des sentiers battus et agir rapidement lorsqu’elle 
a eu besoin d’un financement accru pour répondre aux défis du 
COVID-19.
En avril 2020, les habitants des paroisses du pays ont été appelés à 
faire des dons en espèces et en nature pour soutenir les personnes 
les plus démunies qui n’avaient que très peu de ressources pour 
faire face au confinement et au manque de travail qui en résultait.
Le résultat s’est révélé étonnant. Les sympathisants de Caritas ont 
donné plus de 160 000 € (160 millions de francs rwandais), ce qui 
a permis de fournir des produits alimentaires et d’hygiène, de cons-
truire des stations de lavage des mains et de promouvoir des mes-
sages de santé pour aider les personnes les plus démunies à faire 
face à la pandémie. Le personnel de Caritas a montré l’exemple et 
a fait un don mensuel régulier au Fonds de bienfaisance de Caritas 
Rwanda pour soutenir les programmes relatifs au coronavirus.
Caritas Rwanda s’est également inquiétée des conséquences à 
court et à long terme de la diminution de la nourriture et de la mau-
vaise nutrition sur les jeunes enfants. Dans le cadre du programme 
« Une voix pour le changement », Caritas Rwanda s’est jointe à d’au-
tres agences de développement pour faire pression sur le gouver-
nement afin qu’il renforce l’aide nutritionnelle pour les enfants de 
moins de cinq ans.
Caritas Rwanda affirme que les principaux aspects de son succès et 
de son intervention rapide et efficace face à la pandémie de coro-
navirus ont été :
✔	 Le vaste réseau de base de l’Église catholique, qui permet de 

partager les messages ;
✔	 Une communication cohérente, puissante et claire avec les 

communautés par le biais des médias sociaux et traditionnels;
✔	 Un cadre de protection sociale bien établi ;
✔	 Une gouvernance solide et un partenariat fort entre Caritas 

et le gouvernement rwandais ;
✔	 Des valeurs partagées et un objectif commun.

Au Rwanda, la solidarité nationale renforce la capacité de Caritas à aider les personnes dans le besoin
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Appels 
d’urgence
En 2020, Caritas Internationalis a 
mobilisé 21 millions d’euros pour servir 
1 321 831 personnes confrontées à des 
situations d’urgence dans le monde.

Alors que le monde était concentré sur 
le COVID-19, Caritas est restée aux 
côtés des personnes vulnérables et 
marginalisées dans les crises oubliées 
où la survie au quotidien est un combat 
permanent pour des millions de 
personnes.

La coordination sauve des vies, et avec 
une présence sur le terrain dans 200 
pays et territoires, Caritas Internationalis 
fait partie des communautés avant, 
pendant et après les urgences.

Parmi ces crises, citons la crise 
humanitaire et politique de longue 
durée du Venezuela et l’exode massif de 
réfugiés à travers la région. Entre 2018 
et 2020, 22 organisations Caritas ont 
soutenu 850 000 Vénézuéliens à la fois 
sur leur terre et dans les pays voisins en 
fournissant, entre autres, de la nourriture, 
des abris, des soins de santé et une 
éducation à ceux qui avaient dû fuir.

YÉMEN « La pire crise 
humanitaire du monde »

CARITAS AU YÉMEN
Depuis six ans, les organisations membres de Caritas 
aident les populations yéménites par l’intermédiaire 
d’organisations partenaires, en fournissant des vivres, 
en soutenant les moyens de subsistance des jeunes, 
en remettant en état les systèmes d’approvisionne-
ment en eau et d’assainissement, en soutenant les 
centres de santé et en formant les jeunes. Ces pro-
grammes ont encore été étendus pour aider à préve-
nir la propagation du COVID-19 en 2020.

La situation au Yémen a été qualifiée, y compris par l’ONU, 
de « pire crise humanitaire du monde ». Six années de 
guerre et de blocus ont plongé des millions de personnes 
dans la famine, à quoi il faut ajouter la destruction des mai-
sons, des hôpitaux et des infrastructures sanitaires. Quatre-
vingt pour cent de la population dépend actuellement de 
l’aide humanitaire.
L’arrivée de la pandémie de coronavirus a eu un impact dé-
vastateur sur un pays où des millions de personnes man-
quaient déjà de nourriture et d’eau potable et ne jouissaient 
pas de soins de santé adéquats.
Il n’y a pas de Caritas nationale au Yémen ; cependant, Cari-
tas Pologne a ouvert un bureau au Yémen en mai 2020. Les 
organisations Caritas ont aidé 130 000 personnes en trois 
mois dans les communautés du gouvernorat d’Aden pour 
promouvoir la santé et l’hygiène et prévenir la propagation 
du COVID-19.
« L’accès à l’eau, aux infrastructures sanitaires et à l’hygiène 
est essentiel pour sauver des vies et maintenir la population 
yéménite en bonne santé. La moitié de la population n’a 
pas accès à l’eau potable, et encore moins à l’eau pour se 

laver les mains et prévenir la propagation du COVID-19 », a 
déclaré le chef des opérations de CI.
« Les organisations membres de Caritas soutiennent le 
Yémen depuis quelques années, mais avoir une présence 
physique dans le pays signifie que nous pouvons intensifier 
les programmes pour sauver plus de vies dans cette crise 
prolongée et souvent oubliée de tous. »
Les programmes de Caritas en 2020 comprenaient l’amélio-
ration de l’accès à l’eau potable, la mise en place de stations 
de lavage des mains et la distribution de kits d’hygiène dans la 
communauté, ainsi que la sensibilisation aux moyens de veil-
ler à sa propre sécurité pendant la pandémie. Un programme 
de formation professionnelle visait à augmenter le nombre de 
professionnels de la santé et à les aider à trouver du travail.



SAHEL CENTRAL – MALI, 
BURKINA FASO ET NIGER

En 2020, la crise du Sahel central était devenue l’une des crises humanitaires au 
développement le plus rapide au monde en raison des conflits, du changement 
climatique, de la faim et de la pauvreté extrême.
La situation sécuritaire aux frontières entre le Mali, le Niger et le Burkina Faso, les 
pays les plus durement touchés, s’est détériorée en 2020, poussant les gens à fuir 
de chez eux.
En janvier 2020, Caritas a une nouvelle fois tiré la sonnette d’alarme : plus de 
sept millions de personnes au Sahel risquaient de souffrir de la faim et avaient 
désespérément besoin d’aide. Elle a lancé des appels d’urgence de six mois pour le 
Niger, le Burkina Faso et la Mauritanie afin de nourrir les nombreuses personnes 
qui y manquaient de nourriture en raison de l’insécurité et d’autres facteurs.
Une situation aussi prolongée et complexe exige un engagement et un 
financement à long terme de la part des organisations membres de Caritas.
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LIBAN

En août, des explosions massives provoquées par des pro-
duits chimiques stockés dans un entrepôt de la zone por-
tuaire de Beyrouth ont tout détruit. Résultat : plus de 200 
victimes et plus de 300 000 sans-abris.

Les gens dormaient dans les rues et une grande partie du 
système de soins de santé primaires était endommagée ou 
détruite. L’aide de Caritas Liban a été cruciale pour soutenir 
la population d’un pays déjà confronté à des crises économi-
ques et politiques dévastatrices, en plus de la pandémie de 
COVID-19.

Caritas a aidé plus de 200 000 personnes touchées par les 
explosions entre août et décembre 2020. Elle a distribué 158 
000 repas et fourni des soins médicaux et des médicaments 
à plus de 38 500 personnes à Beyrouth et dans les environs.

La participation des jeunes volontaires à la réponse a été vi-
tale. Ils se sont rendus dans les communautés, ont nettoyé 
les rues, réparé les maisons endommagées et distribué des 
repas et des médicaments.

« En tant que bénévole chez Caritas, j’ai connu 
la souffrance des victimes. Nous avons dormi 
dans la rue pour être sûrs de pouvoir répondre 
à tous les besoins urgents. Si vous ne compatis-
sez pas avec ceux qui souffrent, vous ne pourrez 
jamais comprendre leur douleur », explique Lau-
ren Khoury, jeune bénévole de 23 ans travaillant 
avec Caritas Liban.

Un été tragique fait d’explosions, de crise économique et d’une menace sanitaire mortelle

En octobre 2020, Caritas Internationalis a exhorté les gouvernements et les dirigeants locaux à s’attaquer aux 
causes profondes de la crise du Sahel central, en leur demandant de trouver des solutions politiques aux facteurs 
qui minent la cohésion sociale au Sahel.
En novembre, les organisations membres de Caritas ont soutenu les dirigeants catholiques de l’Initiative pour la 
paix au Sahel, afin de donner aux communautés de base les moyens de promouvoir la paix et le développement.
Caritas met actuellement en œuvre une stratégie à long terme et pluridisciplinaire au Sahel. Il s’agit d’une 
approche holistique qui combine une réponse humanitaire aux urgences avec des initiatives de développement 
et de paix pour renforcer la cohésion sociale et faire en sorte que les communautés puissent construire un avenir 
meilleur pour leurs enfants.

Caritas favorise une intervention humanitaire, de développement et de paix à plus long terme au Sahel

Comment 
Caritas
a aidé : 

MALI
argent contre 
nourriture 
5 200 personnes
Nutrition 228 enfants 
€ 350 000

Nourriture 
25 000 
personnes 
€ 680 000

NÍGER
nourriture pour 
11 500 
personnes
€ 600 000

BURKINA FASO
nourriture et sou-
tien aux moyens 
de subsistance 
8 725 personnes
€ 183 000

MAURITANIE

MALI NÍGER

BURKINA
FASO

1,5 million de personnes 
déplacées en 2020
7 millions de personnes 
souffrant de la faim
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Le plaidoyer pour la levée des sanctions économiques au 
Moyen-Orient et au Venezuela a été l’une des priorités du 
travail de plaidoyer de Caritas en 2020. 
Les sanctions impliquent en effet que les organisations ont 
du mal à transférer des fonds, même pour certaines des 
crises humanitaires les plus désespérées dans le monde, 
comme celles en Syrie et au Venezuela, ce qui se répercute 
inévitablement sur leur capacité à aider ceux qui souffrent 
le plus.
En partenariat avec d’autres organisations, Caritas a porté 
la question des sanctions en tête de l’agenda de la commu-
nauté internationale, en sensibilisant les gouvernements 
aux conséquences des restrictions sur des populations 
déjà éprouvées. L’un des résultats de ce plaidoyer commun 
a été la création par la Commission européenne d’un point 
focal sur les sanctions pendant la pandémie de COVID, 
pour aider à faire avancer le processus.

Développement 
humain intégral 
et soin de la 
création

« Les ONG doivent consacrer trop de 
temps à l’acheminement de fonds vers 
la Syrie et d’autres points chauds de 
l’action humanitaire, et elles ne disposent 
pas de directives claires pour ce faire. En 
réalité, elles devraient se concentrer sur 
la fourniture de secours et l’allègement 
des souffrances des personnes dans le 
besoin, mais les limitations imposées 
ajoutent une bureaucratie inutile. »  

Karam Abi Yazbeck, Secrétaire régional 
de Caritas Moyen-Orient et Afrique du Nord.

Arrêtons de faire payer aux pauvres le prix des sanctions

petrosillo.m
Evidenziato

petrosillo.m
Nota
Promouvoir le développement
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Caritas Internationalis s’est félicitée du lancement du plan 
d’intervention humanitaire des Nations Unies pour le CO-
VID-19 en mars 2020 et a demandé instamment que soit 
reconnue la précieuse contribution des groupes locaux de 
la société civile, en particulier des organisations confes-
sionnelles, dans l’intervention à la base contre la pandémie.
Caritas Internationalis a fait pression sur les Nations Unies 
pour qu’elles adoptent une « approche de la société dans 
son ensemble » face au COVID-19 et pour que les fonds 
parviennent aux organisations travaillant au niveau com-
munautaire. Beaucoup de ces organisations étaient en pre-
mière ligne de la réponse au COVID, y compris les organi-
sations Caritas locales dans le monde entier.
En l’absence de coopération multilatérale à différents ni-
veaux, Caritas craignait que les ressources n’arrivent trop 
tard sur le terrain et que les organisations locales n’aient à 
supporter une charge disproportionnée dans la réponse à 
la pandémie.

Caritas exhorte les Nations Unies à travailler 
avec les organisations à la base dans la 
réponse au COVID-19

Alors que le monde était confronté à une pandémie 
mortelle, la crise de la dette enfonçait encore davantage 
les nations les plus pauvres dans la pauvreté.
Inspirée par l’appel lancé par le pape François aux or-
ganisations internationales, aux gouvernements et aux 
créanciers privés pour qu’ils annulent les dettes des pays 
en développement lors de la pandémie de coronavirus, 
Caritas Internationalis a pris ses premières mesures 
pour mobiliser la confédération mondiale afin qu’elle 
s’engage dans la lutte pour l’allègement de la dette.
Un groupe de travail de CI sur la dette, composé de 
membres d’Amérique latine, d’Afrique, du Moyen-
Orient et d’Afrique du Nord, a commencé à jeter les 
bases d’une réponse mondiale collective à cette grave 
injustice systémique.

Annulation de la dette des pays 
en développement Amélioration de la sensibilisation 

et du dépistage pédiatrique du 
VIH/SIDA au Nigeria et en RDC

Le projet GRAIL travaille avec les chefs religieux 
des communautés confessionnelles locales au 
Nigeria et en République démocratique du Congo 
(RDC) pour les aider à servir de relais au sein de 
leurs communautés. Le projet identifie également 
les centres de santé pouvant effectuer le dépistage 
pédiatrique du VIH en toute sécurité.

Au cours d’une année de mise en œuvre pilote de 
GRAIL, les chefs religieux ont atteint plus de 60 000 
femmes, hommes et enfants avec des messages 
appropriés sur le VIH et ont orienté 25 000 
enfants âgés de cinq ans et moins vers des tests de 
dépistage appropriés au Nigeria et en RDC.

L’agence ONUSIDA des Nations Unies et le Plan 
d’urgence du Président des États-Unis pour la lutte 
contre le SIDA (PEPFAR) ont accordé à GRAIL une 
extension budgétaire de deux ans. Cela a permis 
de renforcer les actions au Nigéria et en RDC et 
d’introduire en outre le projet en Côte d’Ivoire, au 
Kenya et en Tanzanie – renforçant ainsi le travail 
des commissions nationales respectives de Caritas 
et de Catholic Health sur la prévention, le dépistage 
et la réponse au VIH pédiatrique.

GRAIL : Galvaniser les acteurs religieux 
pour une meilleure identification et un 
meilleur lien avec le VIH pédiatrique.



Laudato Si’ : 
Le soin de 
notre planète, 
notre maison 
commune

L’encyclique papale Laudato 
Si’, publiée en 2015, a lancé un 
appel urgent au monde pour 
qu’il entende le cri des pauvres 
et le cri de la terre, et qu’il se 
rassemble pour prendre soin 
de notre maison commune. 
Cette lettre souligne comment 
nos vies, celles des autres 
et la vie sur la planète sont 
interconnectées et comment 
nos actions aux niveaux 
personnel, communautaire 
et mondial peuvent affecter 
notre environnement et avoir 
un impact drastique sur la vie 
des pauvres.

Caritas a marqué le cinquième anniversaire de Laudato Si’ 
en célébrant la façon dont ce document inspirant a influencé 
son travail à la base sur tous les continents.
Au cours des cinq premières années qui ont suivi la publica-
tion de l’encyclique, les organisations Caritas du monde en-
tier ont constaté une prise de conscience accrue du fait que 
nos vies et nos actions sont inextricablement liées à l’avenir 
de la famille humaine sur Terre. Par exemple :
•	Les organisations Caritas de la République démocratique 

du Congo ont fait pression sur le gouvernement pour qu’il 
arrête le forage pétrolier et préserve les forêts.

•	Caritas Aotearoa Nouvelle-Zélande a lancé un programme 
de réhabilitation des forêts avec la communauté Maori.

•	Caritas Cambodge a créé une école « verte » avec une 
pompe à eau solaire, un système de purification de l’eau et 
un jardin potager biologique.

•	Caritas Pologne a associé 12 projets au niveau diocésain 
à une « ambassade mobile Laudato Si’ », qui a fait le tour 
du pays. L’exposition a permis de sensibiliser les commu-
nautés à l’impact positif d’une vie écologique sur la vie des 
pauvres.

•	Caritas Myanmar a fait la promotion d’une « liste de 
contrôle verte » pour aider les gens à rendre leurs maisons 
et leurs bureaux plus respectueux de l’environnement.

Dans une série d’activités avec la coalition catholique Coo-
pération internationale pour le développement et la solida-
rité (CIDSE) et le Dicastère du Vatican pour la promotion du 
développement humain intégral, les organisations membres 
de Caritas ont montré comment les projets inspirés de Lau-
dato Si’ dans le monde entier changeaient la vie des gens.
Avec cette inspiration de Laudato Si’ de prendre soin de 
notre maison commune au cœur de notre travail, notre ob-
jectif est de « prendre une douloureuse conscience, d’oser 
transformer en souffrance personnelle ce qui se passe dans 
le monde, et ainsi de reconnaître la contribution que chacun 
peut apporter ».
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« Le message de Laudato Si’ résonne 
avec plus d’intensité en ce moment où 
la pandémie de coronavirus secoue 
l’humanité. Il est temps pour nous 
d’appeler à un nouveau paradigme dans 
la relation entre l’homme et la nature. 
La crise actuelle nous invite également 
à accroître notre solidarité et nos efforts 
envers les plus vulnérables », 

Mgr Justin, évêque de Ouahigouya,
président d’OCADES – Caritas Burkina Faso.
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Dans un contexte mondial où la pandémie COVID-19 a 
remis en question le monde de la communication, 2020 a 
été une année de changements importants pour le départe-
ment de la communication de Caritas Internationalis.
Un nouveau directeur de la communication est arrivé avec 
pour mission de moderniser la communication de Caritas, 
tant en interne qu’en externe. L’un des changements ma-
jeurs de l’année a été la fusion de l’unité de collecte de fonds 
avec le département de la communication. Le département 
a également renforcé ses liens avec le Dicastère pour la 
communication et le bureau de presse du Saint-Siège.
En 2020, l’équipe de communication a témoigné de la ré-
ponse mondiale de la confédération Caritas au COVID-19 et 
a donné une voix à ceux qui, à cause de la pandémie et sur-
tout de ses graves conséquences économiques, sont devenus 
plus pauvres, plus vulnérables et ont vu leurs droits bafoués.
Le travail de l’équipe a trouvé une large couverture dans les 
médias internationaux, ce qui s’est traduit par environ 6 000 

Construire la 
solidarité mondiale

mentions de Caritas Internationalis en 2020. Plusieurs confé-
rences de presse virtuelles et réunions virtuelles avec les 
ambassadeurs auprès du Saint-Siège ont également été orga-
nisées au cours de l’année afin de sensibiliser et attirer l’atten-
tion sur des questions telles que l’allègement de la dette des 
pays à faible revenu et la levée des sanctions économiques.
Un aperçu général des programmes de Caritas dans le 
monde en réponse à la pandémie a été offert dans la bro-
chure Répondre avec amour pendant la pandémie de CO-
VID-19, qui a été présentée au pape François comme un 
signe du travail accompli pour remplir la mission qu’il a 
confiée à Caritas.
En même temps, le défi était de se concentrer sur les nom-
breuses autres crises en cours, de plus en plus oubliées, 
dans un monde où la communication semblait être entière-
ment monopolisée par le COVID-19.
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Dans un contexte caractérisé par la pandémie mondiale, 
Caritas Internationalis a fait état d’une avancée significative 
dans ses relations avec ses bienfaiteurs, construisant une 
solidarité mondiale en partageant la façon dont le travail de 
Caritas profite aux personnes les plus vulnérables.
Le département de la communication et de collecte de 
fonds a travaillé énergiquement pour aider les plus pauvres, 
les plus touchés par la pandémie et par d’autres crises plus 
« silencieuses ». L’équipe chargée de la collecte de fonds a 
géré les activités de mobilisation des ressources et a éta-
bli des relations plus approfondies avec les donateurs afin 
d’accroître leur engagement et leur soutien. Caritas Interna-
tionalis a travaillé de manière proactive sur cinq domaines 
pour garantir un meilleur soutien à ses programmes :
1.	 En promouvant et inspirant des actes de solidarité au-

près des donateurs externes. CI a doublé le nombre de 
donateurs impliqués en 2020 par rapport à 2019, et les 
dons en ligne ont triplé.

2.	 En développant les relations avec les donateurs actuels 
et promouvant les dons non affectés et récurrents. 
Grâce à la générosité de ses bienfaiteurs, Caritas Inter-
nationalis a engrangé 1,5 million d’euros du secteur privé 
en 2020. En outre, CI a doublé le nombre de bienfaiteurs 
qui ont décidé de nous soutenir à nouveau en 2020 par 
rapport à l’année précédente.

3.	 En communiquant efficacement, notamment en parta-
geant des histoires de bénéficiaires et des témoignages 

Collecte
de fonds

du terrain. CI a également favorisé les relations avec les 
donateurs en leur permettant de partager leurs propres 
expériences avec Caritas.

4.	 En prêtant attention aux valeurs et à l’éthique dans la 
collecte de fonds ; approcher les bienfaiteurs avec trans-
parence et intégrité.

5.	 En améliorant les outils pour rendre la solidarité possible 
grâce à la plateforme de dons réguliers récemment lan-
cée, au nouveau système de gestion des données et à un 
nouvel outil de communication marketing.

Le nombre de personnes ayant fait des dons à Caritas Inter-
nationalis a augmenté de plus de 100 % en 2020, le public 
du monde entier s’étant mobilisé pour aider les pauvres à 
traverser la crise du COVID-19. Il s’agit de la plus forte aug-
mentation du nombre de nouveaux donateurs à CI depuis 
le début de la collecte de fonds en 2009.
L’équipe responsable de la collecte de fonds a donc fait 
office de lien entre les personnes les plus vulnérables du 
monde et les donateurs, informant les seconds et donnant 
la parole aux premiers.
Alors que le monde est devenu plus incertain et plus diffi-
cile en 2020, Caritas a lancé une campagne de collecte de 
fonds couronnée de succès pour financer les programmes 
visant à protéger les communautés vulnérables face à la 
pandémie. Les donateurs ont montré leur foi dans la mis-
sion mondiale de Caritas et leur immense solidarité envers 
les personnes moins fortunées qu’eux. En conséquence, les 
recettes ont augmenté de 140 %.
La solidarité virtuelle, sous la forme de dons en ligne a 
connu une augmentation massive, passant de 183 000 € 
en 2019 à plus de 405 000 € en 2020. Les causes les plus 
soutenues ont été l’appel pour le Liban et le fonds d’inter-
vention contre le COVID-19.
Caritas remercie chaleureusement tous ses donateurs pour 
leur générosité et pour avoir rendu possible le travail de la 
confédération pendant l’une des années les plus difficiles 
de l’histoire récente.

Le Secrétariat général de CI consacre plus 
de 95 % des fonds collectés à sa mission 
d’amour, de paix, de justice et de respect et 
de soin de la création.

UN RÉSEAU MONDIAL 
D’AMOUR ET DE SOUTIEN
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Avec la pandémie de COVID-19, il était plus urgent 
que jamais de renforcer la résilience et l’efficacité des 
organisations Caritas afin qu’elles puissent répondre 
rapidement et efficacement aux besoins et aux ur-
gences locales.
Caritas a introduit une cinquième norme de gestion, sur 
la sauvegarde, en 2020. Il s’agit d’une norme transver-

sale qui couvre les politiques, systèmes, procédures et 
pratiques clés en matière de sauvegarde que les orga-
nisations membres de Caritas doivent mettre en place 
pour assurer la reddition de comptes, la transparence 
et la protection de l’organisation. Elle est maintenant 
pleinement intégrée à l’outil des normes de gestion de 
Caritas Internationalis.

Accroître 
l’efficacité de la 
confédération 
caritas

« Ensemble, nous renforçons notre confédération »

Les normes de gestion ont été créées en 2015 comme un ensemble d’instruments visant à promouvoir un 
niveau élevé de compétences professionnelles, de bonne gouvernance et de responsabilité dans le travail des 
organisations Caritas. Elles ont été mises en œuvre en réponse à l’appel du pape Benoît XVI dans son encycli-
que « Deus Caritas Est » à servir avec « professionnalisme et formation du cœur ».
 

La version révisée des normes de gestion a été approuvée en décembre 2020 et comporte donc cinq sections :

Servir les pauvres avec professionnalisme  

LOIS ET CODE 
DE 

DÉONTOLOGIE

GOUVERNANCE 
ET 

ORGANISATION

FINANCES ET 
REDDITION DE 

COMPTES

PARTICIPATION 
DES PARTIES 
PRENANTES

SAUVEGARDE

77 OM ont été évaluées et leur évaluation validée depuis 2016
66 OM ont des plans d’amélioration en cours d’exécution



L’autonomisation des organisations Caritas locales est 
un objectif stratégique à long terme pour la confédé-
ration Caritas. Le but est d’accroître leur autonomie et 
leur efficacité et de leur permettre ainsi de participer 
efficacement à la solidarité mondiale.

En 2020, CI a collaboré avec les régions pour jeter les 
bases du Fonds de solidarité pour le développement 
organisationnel. Ce fonds est un moyen de soutenir les 
efforts de localisation et de renforcer les capacités des 
organisations agissant dans des contextes fragiles, leur 
permettant d’être mieux équipées pour répondre aux 
besoins de leurs communautés.

Ce sont les organisations membres confrontées à des 
problèmes de durabilité et celles qui n’ont pas d’autres 
sources de financement en dehors de la confédération 
qui sont considérées comme prioritaires pour le finan-
cement.

« Avec la création de ce fonds, nous avons franchi une 
nouvelle étape dans le processus IDCS au niveau mon-
dial : non seulement nous soutenons et accompagnons 
les organisations membres pendant le processus 
d’évaluation, mais aussi dans l’élaboration et la mise 
en œuvre de leur plan d’amélioration, en gardant les 
membres les plus démunis au centre de nos préoccu-
pations. » Gabriel Hatti, Président de Caritas MONA et 
du Comité d’évaluation.

En soutenant et en accompagnant les organisations 
membres fragiles et émergentes, CI favorise la rési-
lience et la durabilité à long terme des organisations 
locales et encourage la coopération fraternelle au sein 
de la confédération.
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Caritas Internationalis considère que ses sept bureaux 
régionaux sont essentiels pour renforcer l’ensemble de 
la confédération.
Les bureaux régionaux pour l’Afrique, l’Asie, l’Europe, 
l’Amérique latine, le Moyen-Orient et l’Afrique du Nord, 
l’Amérique du Nord et l’Océanie ont contribué à déve-
lopper et à participer au déploiement de processus mon-
diaux tels que la mise en œuvre de la norme de gestion 
susmentionnée sur la sauvegarde et le soutien aux orga-
nisations membres les plus démunies.
Leur rôle est crucial pour ce qui est de garantir l’adapta-
bilité des processus aux différentes parties du monde et 
pour prendre en compte les différents contextes et sen-
sibilités culturelles. En adaptant les processus de déve-
loppement institutionnel et de renforcement des capaci-
tés (IDCS) aux contextes locaux et régionaux, toutes les 
parties prenantes deviennent les « acteurs en première 
ligne » du processus et jouent un rôle clé dans l’appro-
bation et la diffusion du processus à travers la confé-
dération. De cette manière, ils renforcent également les 
possibilités d’apprentissage entre pairs.

Renforcer les liens avec les régions pour un 
réseau plus fort

Grâce au soutien entre pairs, nous 
renforçons la coopération Sud-
Sud et générons des occasions 
d’apprentissage permanent par le 
biais de visites sur le terrain, de 
partage des meilleures pratiques et de 
soutien mutuel. »  

Albert Mashika, 
coordinateur régional de Caritas Afrique.

Fonds de solidarité pour le 
développement organisationnel
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En 2020, Caritas Internationalis a intensifié ses efforts 
pour faire en sorte que la confédération soit un exemple 
en matière de culture de la sauvegarde et de la protection.
Caritas a produit des directives pour promouvoir un recru-
tement sûr dans toute la confédération et a également mis 
en œuvre la décision du Conseil représentatif d’exiger la 
vérification rétroactive des antécédents des directeurs na-
tionaux et diocésains. En 2020, 128 organisations Caritas 
nationales ont vérifié les antécédents des directeurs, en se 
basant sur les procédures de CI.
Caritas a également continué à se concentrer sur le 
problème des abus sexuels qui passent inaperçus au 
sein des organisations et entre elles. Elle a continué à 
promouvoir activement le système de divulgation des 
fautes professionnelles inter-agences du Comité direc-

teur pour l’intervention humanitaire (SCHR) dans toute 
la confédération.
Caritas a développé des modules de formation à la sauve-
garde pour le personnel et la direction des organisations 
membres du monde entier afin d’encourager le leadership 
et une culture d’apprentissage proactive en matière de 
protection au sein de la confédération.
La pandémie de COVID-19 ayant empêché les réunions 
en personne, Caritas a organisé une série de webinaires 
pour les responsables de la gestion et de la sauvegarde. 
Ces derniers étaient axés sur les défis de la sauvegarde liés 
à la pandémie de COVID-19. Au total, 111 organisations 
membres de Caritas se sont jointes aux webinaires, ce qui 
a permis d’atteindre un total de 318 participants et 25 
membres de secrétariat régionaux.

Sauvegarde 
Une culture de la sauvegarde et de la protection
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États financiers 
2020 de caritas 
internationalis

Euro 2020 2019

   

Cotisations des membres 2 029 628 1 933 637

   

Contributions   

Contributions des organisations 
membres

3 553 4 528

Contributions des donateurs 
externes

915 606 479 390

Legs 170 244 956 537

   

Autres revenus 2 769 184

Total des contributions non affectées 3 121 800 3 374 274

  

Contributions des organisations 
membres

293 777 301 113

Contributions des donateurs 
externes

1 278 302 1 228 266

Total des contributions 
temporairement affectées

1 572 079 1 529 379

   

Produits financiers   

Produits financiers réalisés 70 695 165 714

Produits financiers non réalisés 251 538 6 599

Total des produits financiers 322 233 172 313

   

TOTAL DES REVENUS 5 016 112 5 075 967

Euro 2020 2019

Dépenses opérationnelles par 
orientation stratégique

  

Administration du Secrétariat 
général et frais de bureau

1 429 014 1 675 659

Structures régionales 468 890 548 073

Gouvernance 13 500 65 355

1. Caritas au cœur de l'Église 94 845 115 678

2. Réduire les risques, sauver des 
vies, reconstruire les communautés

850 192 583 606

3. Promouvoir le développement 
humain intégral durable et le soin 
de la création

629 545 691 494

4. Construire une solidarité 
mondiale

461 727 802 343

5. Accroître l'efficacité 
de la confédération Caritas

308 676 402 787

Total des dépenses opérationnelles 4 256 390 4 884 995

   

Dépenses financières   

Dépenses financières réalisées 24 502 4 708

Dépenses financières non réalisées 116 241 0

Total des dépenses financières 140 742 4 708

   

TOTAL DES DÉPENSES 4 397 133 4 889 703

   

RÉSULTAT DE L’EXERCICE 618 979 186 263

La mission de Caritas Internationalis est de promouvoir 
la coopération entre ses 162 organisations membres, 
afin qu’elles unissent leurs forces dans leur travail d’aide 
aux personnes les plus pauvres et les plus vulnérables du 
monde, dans un esprit de charité et de justice. 

Les états financiers ci-dessous montrent le soutien que 
Caritas Internationalis reçoit et qui lui permet de remplir 
sa mission. Les organisations membres fournissent près de 
50 % des recettes par le biais des cotisations statutaires 
et des contributions volontaires, tandis que les donateurs 
externes apportent l’autre moitié.

Les dépenses de la confédération sont entièrement au ser-
vice de sa mission, dans le cadre de laquelle elle réalise des 
tâches de coordination, de mobilisation, de représentation 
et de développement des compétences des membres.

Le mandat principal du Secrétariat général de CI, basé à 
Rome, est de réunir ses membres, à la fois des organes 
de gouvernance informels et des structures de travail qui 
gèrent la collaboration dans différents domaines et sujets 
afin de représenter la confédération et ses membres au 
niveau mondial et d’assurer une coopération étroite avec 
l’Église universelle.

La deuxième tâche centrale du Secrétariat général est de 
coordonner la mise en œuvre du plan stratégique de la 
confédération, qui s’articule autour des cinq orientations 
stratégiques exposées ci-dessous.
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